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La vidéo, comment ça marche ?

D€finition (Echantillonnage)
Quantification

Ratio Luminance-Chrominance

Compression Spatiale (intra-image)

Compression Temporelle (inter-images)

L'oeil est plus sensible à la luminance qu'à la chrominance: 
On dégrade la chroma !

Full PAL résolution : 768 x 576
(résolution horizontale x nombre de lignes par image) / (Stations MJPEG)
CCIR601 : 720 x 576 (MPEG2…)
Demi résolution Full : 384 x 288
Demi résolution CCIR601 : 352 x 288 (MPEG1)
Résolution internet MPG4 : 176 x 144

Le but de la compression spatiale : réduire le
nombre d’informations différentes dans un macroblock,
pour alléger le poids de l’image, selon un
coefficient de compression (plus le coefficient est
important, plus la dégradation de l’image est
importante).

4:2:2 représente le ration Y :U :V, et ainsi le nombre d’information utilisé
pour coder la luminance et la chrominance ; comme l’oeil est moins sensible
sur les variations de Chrominance, pour gagner de l’espace disque et de la
bande passante, la quantité d’information dédiée à la chrominance est affaiblie.
En 4:4:4, autant d’information sur la chrominance et sur la luminance.
En 4:2:2, la bande passante de la chrominance est divisée par 2 par rapport
à la luminance.
En 4:1:1 (USA) ou en 4:2:0 (Europe), la bande passante de la chrominance
est divisé par 4.
Codage vidéo :
Signal Analogique > C.A.N. > D.C.T. > Quantification > Stockage informatique.
Le processus utilisé pour coder une image numérique est la DCT : la Discrete
cosine transform. Le principe est la découpe l’image en blocks de 8
pixels sur 8 pixels, puis en macroblocks de 4 blocks :2blocks :2blocks pour
un signal en 4:2:2, Le macroblock couvrant la même zone en luminance et
en chrominance.

Le but de la compression temporelle :  
Ne transmettre que le minimum d’information d’une image à l’autre, 
la plupart des images vidéo ayant très peu de zones d’image différentes, d’une image à l’au tre.
Certaines images sont complètes, d’autres sont complétées en fonctions des
images voisines, seuls les éléments nouveaux de l’image sont transmis.

Types d’images : I, P, B.
Images I : Intra, c’est une image complète, qui va servir de référence aux autres images.
Images P : Prédite, elle pèse environ 50% du poids d’une image I, et est recomposée à partir d e l’image I qui la précède.
Images B : Bidirectionnelle, elle pèse environ 15% du poids d’une image I, et est recomposée à partir des images I et P qui l’entourent, dans les deux directions.
C’est grâce aux images B que l’on fait tomber dramatiquement le débit d’un flux MPEG.
Les images sont structurées sous forme de GOP (Group Of Pictures), qui forme l’entité re dondante de la stucture MPEG. Dans un flux MPEG, le GOP
est fixe sur toute la longueur du flux. Le paramètre N détermine la distance entre deux images I, et M la distance entre deux images P.

Le signal vidéo sera codé en 8 bits (256 niveaux) ou 10 bits (1024 niveaux)
selon le degré de qualité demandé. Plus le nombre de bits augmente, plus
la qualité de l’image est importante, mais plus les besoins en espace disque
et en débit augmentent.

La Dynamique

Image non compressée: 1,3 Mo Image compressée: 30 Ko


